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[Text]
evidence we have had tonight. Considering that their brief 
was recommending the tax be imposed, it does not seem 
to me to be evidence of a lot of good faith on the part of 
that association—unless they were really in ignorance of 
what was happening.

Mr. Soetens: Mr. Manley, in fairness, I do not think 
this committee should get into a discussion about the case 
of one constituent having a problem with one bank 
without really knowing. . . I am not suggesting these 
people are not knowledgeable, but in fairness I would 
leave it up to the two parties who are having a problem to 
discuss it. And if in fact your organization can come out 
with a policy statement or come out with some letter of 
proof or some. . . Simply because one business could not 
get a loan I hazard to say is not an example of banks that 
have gone... Not that I want to defend the banks, but in 
fairness—
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Mr. Manley: It sure sounds like it.
Mr. Soetens: I think we have to have a lot more before 

this committee really is going to delve into that one.

The Chairman: In any event, after we are finished with 
the GST—

Mr. Soetens: We can maybe do this.
The Chairman: —we might get into an act called the 

Bank Act.
Mr. Soetens: That is right. Yes.
The Chairman: The meeting is adjourned until 9.30 

a.m. tomorrow.

[Translation]
d’entendre ce soir. Étant donné que cette association 
recommande l’imposition de la taxe aux services 
touristiques, il nous faut en conclure que les banques font 
preuve de mauvaise volonté à moins qu’elles connaissent 
mal la situation.

M. Soetens: Monsieur Manley, je ne pense pas que ce 
Comité devrait prendre parti pour un électeur qui 
connaît peut-être des difficultés avec son banquier, sans 
vraiment savoir de quoi il retourne. . . Nos témoins sont 
sans doute très bien renseignés, mais je crois que c’est aux 
deux parties en cause de régler leurs problèmes. Si votre 
organisme peut nous fournir un énoncé de politique ou 
des preuves quelconques. . . On ne peut pas mettre en 
cause les banques simplement parce que l’une d’entre 
elles aurait refusé un prêt à une entreprise. . . Je ne veux 
pas les défendre, mais pour être juste. . .

M. Manley: Je m’y serais trompé.
M. Soetens: Il faudrait que le Comité soit beaucoup 

plus renseigné avant de se lancer dans l’étude de cette 
question.

Le président: De toute façon, quand nous aurons 
terminé l’étude de la TPS. . .

M. Soetens: Nous pourrons alors étudier ce dossier.
Le président: Nous devrons étudier une loi qui 

s’appelle la Loi sur les banques.
M. Soetens: En effet.
Le président: La séance est levée jusqu’à 9h30 demain.


